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Le 9 février 2023, Fatiha Keloua Hachi, députée socialiste de Seine-Saint-Denis, a proposé
une loi à l’Assemblée Nationale avec pour objectif de rétablir les repas à un euro pour
tous les étudiants. En effet, à l’heure actuelle, seuls les étudiants boursiers et les étudiants
précaires en ayant fait la demande peuvent bénéficier de ce tarif à un euro, contre 3,30 euros
pour le reste des étudiants. Cette différence de prix représente un budget considérable
pour les étudiants ne pouvant bénéficier du tarif réduit. 
 
La proposition de Fatiha Keloua Hachi a été rejetée par l’Assemblée Nationale : 184 votes
contre, 183 votes pour. Les députés Les Républicains et Renaissance ont décidé de se
positionner contre, ce qui montre une fois de plus que l’intérêt des étudiants et la
précarisation étudiante ne sont pas des priorités. En parallèle, le groupe LR a proposé que le
tarif à un euro soit mis en place pour les étudiants qui effectueront deux heures de travail par
semaine au service des collectivités, proposition que nous ne pouvons envisager, qui est
tout simplement honteuse envers les étudiants ne bénéficiant pas des bourses et qui
doivent travailler en parallèle de leurs études. Depuis plusieurs années, l’ARES alerte sur la
question du salariat étudiant, et les chiffres le montrent. Aujourd’hui, c’est 1 étudiant sur 2
qui doit se salarier pour subvenir à ses besoins, et s’il travaille plus de 16 heures par semaine
il diminue de 62,1% ses chances de réussite.

En parallèle, le coût de la vie pour les étudiants augmente à tous les niveaux. Loyers, factures
énergétiques, alimentation, hygiène mais également coûts universitaires, les étudiants ne
sont pas épargnés. Selon le dernier indicateur du coût de la rentrée de la FAGE, celui-ci a
augmenté de 7,38% à la rentrée 2022 et près d’un étudiant sur 4 vit aujourd’hui sous le seuil
de pauvreté. Les chiffres parlent d’eux-mêmes, il faut accompagner les jeunes pour lutter
contre la précarité mais force est de constater qu’aucune réelle avancée n’est visible. 

A l’ère où le système des bourses doit être réformé, où les étudiants sont de plus en plus
précarisés et ne se chauffent plus par manque de moyens, où la plupart d’entre eux doivent
sauter des repas, 184 députés de l’Assemblée Nationale décident donc de ne pas leur
permettre de pouvoir bénéficier d’une aide essentielle. L’ARES dénonce le manque de
prise en considération de la situation de l’ensemble des étudiants. Depuis plus de 5 ans, nous
attendons une réforme du système des bourses mais la priorité semble être ailleurs pour le
Gouvernement. Il est temps que vous entendiez l’appel à l’aide des jeunes et des étudiants :
ne nous condamnez pas à la précarité.
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